
AZETTE DES C

auxquels peut donner lieu une alimentatibn trop su be-
tantioleo. Mais il est rai e que cette mesurà do précau.
lion soit indispensa bloe, et l'on sait que les suites de
cette opération EOnt loin d'être toujours satisf'isantes.
Pour éviter tout aiccident pouvant résulter do la cause
qui vient d'êtro irdiquée, il sdi;fra généralement de
tranEférer les animaux et do remplacer les pâturagos
fertiles par dcs prairies moins productives.

L'expérience constato qu'il n'est jamais bon de
faire puitre ensemblo un grand nombre de chavaux;
il est nécessaire, néanmoins, qu'ils soient en.compa.
gnie, car la solitude leur est nuisible, aussi longtemps
qu'ils n'ont p:·s acquis l'habitude do vivre iso!és.

<J. La pratique enseigne également qu'il est désavan-
trgeux et même dangereux de faire paître ensemblo
les chevaux et les autres bestiaux.-(Gazette des Cam.
pagnes de Bruxelles.)

Choses et autres.

L'exhibition d'animaux, manufacture domestiq ne, sous le
patrornge do n Société d'agriculture du -comt6 de Ilslet, aura
lieu -à St. Jean Port-Joli jeudi prochain, 25 septembre. Celle
de la Société dl'agr iculture du comté de Témiscouata aura lieu
o lu £nie jour, à l'Islo.Verte.

IAMPAGNES .. . . .

"e n lin villange de trois cents habitants, où il y avait autre-
fois cinq cabarets, il y ont a quinze -maintenant, et tonle font
leurs affaires. Plus do règlement, plus de polboe. ls formient
la soir àýleur :convetnance, 'ou ne farmnent pas, si. bon .leur.
semble, certain s de n'être jam ais in quidtés.

"C'et I que les volontés s'abrutissent,' que les con 1sciences

.so idgradent, que les énergies se domptent et s'aviliesent, v.6-
ritables maisons do tolérance 6lectoraile, bouges de corruption
admsimstrative, marquée au gros numéro du gouvernement.

"Le cabaret lion seulement donne àboire, mais 11donnehà
jouer aussi-do grosses paie, où la paysan, sur un couýp du

orles, risque ces économie, sa vache, son champ, sis maison,

oùi- a dles filous qui trichent, et des usuriers qui. -volant,
litout. 'lne organisation spéciale et gi fonctionnent la mieux

du monde.

Voilà bien, an effet:, cc produit ce faux bien-être, quo nous

prenons trop facilement p.our Io progrès!.

0Oh! vive la paysan dans sa simplicité nativo, docile asx -
conseils de sons curé, tout occupé do ses champs, tout dévoué
-1 sa famille. Il aura les bénédictions du Ciel, et und vieillesse
douce, respectée et heureuse.

RECETTES

• Propriétés médicales du "Thym.

Le .Thym est 6minomiment excitant,, stimulant, c'est-à-dire

- La Société d'horticulture du comté de PIslet anra son ex. qu'il donne uno impulsion ausybtòme nerveux, et semble aug-
hibition de fruite, jeudli,25 septembre, à St Jeau Port-Joli, dans mienter la vitalité. On emplIoo avec succès son infusion dans
la Salle Publique. les cas de paresse de l'estomac, de f.iiblesse générale accompa-

gnés de trisitesse et de manque d'énergie, dasl colique et
sobriété et lon1gérit.-A l'occasion des quelques lignes* que les mausx du tête.

nouse pul ionlrs, ujourd'ue dans eamRrunt del«eansn a Une infusion concentrée, employée en lotions fréquentes, aut
tit'rivi r Vilair et faie roemutos au Nouvlisýtc'. moyen d'uine brosse un peu rude, peut sunflire pour faire périr

M. 'énva d Caadettfat ls (flxinssuivantes : •lotit i>ýlcnsec.t. de la gale. Il produit aussi dle bons effue, en
Nous venous de lire, dans P'uo dle nos épreuves, quo la pis- lton et, urteoun fumigations, dans quelques cas de dou-

roissre de Sainit Cyrille, qui n'a gie 40 anls d'e:xistence et qui leurs rhumnatibimales des membres.
est peuplée de 900 habitants, _pcssè,de en nomubro des sexagé- Lsbiscad;aoaió vcd hm ovonn
ilæreP, dIcs septuagénaires, et jusqu'à 10 octogénaires ; et I ar- ates bnaints crofue: aomatrss avics du phymt convienet
ticle se termine par cette mention remarquable: à Saint Cy- uxenfues rue x ans tapaès dcas leu peit. e etr
rille, on noe vend pas de boissons fortes. qulqe brnce .asl alaod erlt

A l bonne heure ! On dit quelquefois qu'une gontte sois-| Le Thym et employé en cuisine comme condiment, ói e
tient : ch biens,voilà unse population qui ne boit pas Ida goutte, lever la goût des viandes fades ou de certaine légumes. Pla-

et qui se botienit parfnaitement quandi même. c6 dans les malles, valises, les armioires, il ens éloigne los muites
Il en sera ainsi, eu général, dlans tous les endroits oh r6gno- et autres insectes. Les abeilles la recherchent et il commu-.

ra l'nabstinence dles borssonrs enivrantes : sobriété et longéyvitó nique à Jour miel unc arôme assez prononcé.
vont généralement ensemble. Cette humble petite plante a dlone quolque mérite, et Pon

Cette thèse est confirmée par lat dégénérescence visible doait la trouver dans tous les jardinis. Si vous avez dos ruches,
qu'entraine, mêe dans les pop)ulations rurales, lPabus des li- plantez-en le plus que vous pourrez.
queurs for-tes. Qu'on nous permette de citer, à P'appui, quelquoesil fn otrl hmarsl lrio et le Suspendre
pasages (V'une correspondance adressée au journal la Gautlois par pftnt paquletr dan uny apieu laec. aso
Paris, par un collaborateur qui a fait, à pied, un voyage clans prptt aut asu iusc
le centro de la France, et qui a constaté, chez les paysans,... .. .,
Plinvasionl des habitudcets vicieuses de la capitale. .PrOprreites medicales de la IlCitrotuille

"l Il n'y a lias si longtemps, dit.il, les paysans qui se con-
chnient avec le soleil, se levalient aussi avec lui. Aujourd'hui, La pulpe de la citrouille, cuite, constitue pour P'homme un
en plein été, oin pleine mnoisson, ils no se lèvent guère qu'à aliment aqueux, rafralchissant, et légèrement laxatif. Cruo,
Eopt heutres, les paupières encore bouilles du eominieil, les on l'emploie avec succès, comme la pommise de terre ràpde,
membres las, connnuiii brisée par dles nuits doc plaisirs. Vers pour lesbrû flures qui n'ont pas pénétré au-dessous deola. peau.
sept heures, la vioa revient, mais une vie lourile, inquiète, où Les semences no sont pas moins utiles quo la pulpe ; elles
P'on dir-ait qu'il y, a dles remords et des effairements. On les voit' contiennent euviron le. tiers de leur poids d'huile propre à li..
les pasas srIrenmetdlrdmure prseie lairage. Broyées avec (lu lait o ic oVeau goamée ou encrée,
qui 8 ouvrdent à regret, les uns après les atres, se frotter leselsfomnuneusonmolntetrraciat.Ctt
yeux, bâiller, s'étirer et partir, d'un pas onnuyó ot tralunad, à elluesformnrptio émiquidedntee a tol sotr.ue Centie
jour ouvrage' , . m o mólau6 uran orpgras dse eomanelen utro paintie

"l Le paysan n'est plus le terrien robusre et songeur, nd do morito méongéciau, ceps dris tuereomve utnro ot i est
la terre, qui vivait d'elle et qui mnourait là oh, comme Io chêne' d'orinae trsdili(le uelvr solibarata.ire nt ileu sicet
il avai t poussé ses racines. Les tentations de l'existence osav- qu clyriiet rès diffail conuoB débquraquer. gIssaeu siesm
(les villem P'ont enveloppé et on quelque sorte déraciné du sol' pui nee dansu éostayt d'Etiu, sas quee lu ódocino deûs pris
Il voit Parie, nion cornmo line gouffre où l'on sombre et qui dams d l os:ayse d'ue réanrqo 1'uage maenfin cori
vous dévýoro, tuaiscommo un rêve flamboyant, oit l'or tic gagne, raimide ianganer yat t ouvy réade Fruaco cmmienfouveu
bWonlbve i Iarges pelletées, oit le plasr stst sanss fin.1 emd idlo d aynt · té eoyéret en Frne c'om e uu

"Beaucoup s'en vont. Ceux qui resant so d6saffooet-ionnent den deba *oin; ae rçPp prati len lseture einse
dle leur champ ; ils tralinont leurs ennuie -sur Ina glèbe, tonr- priet des cu lreçu nombroes. ous doez cobien di etf
mentós. piar- des aspirations vnignie, dos idéesconfuses d'a'lubli frici t drcrpes noe es p oys. vyzcminlctdt
tious'et. de jun:iss,4ances qu'ils nie contiiltront .ais.tqIol Iôr lrllbee o as

"e Aloirsiss. éuin ncbrt ucbrtqel oi Vous savez quo la Citrouille est d'une grande resonsrco dans

tIuo énervanteo d'aujourd'hui a multipli16 dans des propor- une férule. .Les porzai s'en trouvent fort bien, ainsi. quo les

tions qui offraient. ''.vaches, dont elle augmencte là ]ait.


